
Quelques Bégin à St-Anaclet 
u n  pe u  de  gé né a l o g i e  e t  d ’ h i s t o i r e  

L’ancêtre français est Jacques Bégin qui a épousé Anne Melocque en 1623 à Honfleur en 
Normandie. Jacques est venu en Nouvelle-France et est décédé à Lauzon. Son fils Louis, également 
né à Honfleur, assure la descendance avec son épouse Jeanne Durand. Quelques Bégin ont transité 
par St-Anaclet à la fin du XIXe siècle. Ils sont originaires de la région de Lévis et Lauzon où 
plusieurs générations successives Bégin y ont vécu. La famille de Charles Bégin père et Luce 
Paradis aurait quitté Lévis vers 1850 pour venir s’établir à Rimouski. Leur descendant le plus connu 
est le cardinal Louis-Nazaire Bégin. 

1. Jacques Bégin (1600 ?-1664) ancêtre, de parents inconnus, 
 né à Honfleur, Normandie (France), décédé à Lauzon, 
 marié en 1623 à Honfleur à Anne Melocque (parents inconnus) 

2. Louis (1631 ?-1708) né à Honfleur, Normandie, décédé à Pointe-Lévis, 
 marié en 1668 à N-D, Québec à Jeanne Durand (Martin) 

3. Jean-Baptiste père (1686 ?-1730) 
 marié en 1714 à Pointe-Lévis à Louise Carrier (Ignace père) 

4. Jean-Baptiste fils (1717 ?-1781) marié 3 fois, 
 en 1e noces en 1739 à Lauzon à Marie-Louise Bourassa (François père) 

5. Jean-Baptiste III (1742 ?-1796) marié en 1763 à Lauzon à Marie-Rose Nolin (Pierre fils) 

6. Jean-Baptiste IV (1765-1860) marié en 1788 à Lévis à Catherine Hallé (Louis Halay) 

7. Charles Bégin père (1797- ?) né à Lévis, cultivateur, 
 marié en 1822 à Lévis à Luce Paradis (Ignace) 

Louis-Désiré (1832-1911) marié en 1861 à St-Germain à Élisabeth Rouleau (Pierre, pilote) 

Désiré Bégin est né à Lévis. Notable, il est écuyer, notaire public pour la Province de 
Québec, juge de paix, agriculteur et inspecteur d'écoles. Il fut un pionnier de l’enseignement 
à Rimouski et le premier directeur des études au collège de l’abbé Cyprien Tanguay, jusqu’à 
l’arrivée de l’abbé Georges Potvin. En 1867, lors de la consécration du 1e évêque de 
Rimouski Jean Langevin, il est témoin signataire, parmi « la fine fleur de l’élite de 
St-Germain ». Désiré possède une ferme modèle à Sacré-Cœur (Riki). En 1902, il est le 
premier Rimouskois à remporter la Médaille d’or du Mérite agricole du Québec. 

 Louis-Nazaire (1873-1955) homonyme de son oncle cardinal, 
  marié en 1904 à St-Anaclet à Émilie Lavoie (Hubert père) 

 Charles (1862-1921), Philippe (1870-1920) anciens du Séminaire de Rimouski, années 1870-80. 

Charles fils (1844-1925) 
 marié en 1872 à St-Anaclet à Ursule Roy (Jules, fils de Pierre père & Archange Bouchard) 

 Edmond (1885-1939) marié en 1907 à St-Germain à Amanda Lavoie (Étienne) 

 Oscar (1893-1949) marié en 1919 à St-Germain à Juliette Lavoie (Étienne) 

 Clovis ( ?- ?) marié en 1930 à St-Germain à Gabrielle Hins (François dit Frank) 

 Angélina (1876- ?) baptisée à St-Anaclet avec mention ‘’Rimouski’’ 
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Cyriaque Bégin (1848-1905) fils de Charles père et Luce Paradis, 
 né à Lévis, inhumé à St-Anaclet, marié 
 en 1e noces en 1870 à St-Germain à Marie Eulalie Lavoie (1850-1872, fille d’Eusèbe) 
 en 2e noces en 1872 à St-Anaclet 
  à Obéline Bouillon (1836-1928, fille de Jean)  (3e mariage) 
   La descendance de Cyriaque Bégin est issue de son second mariage avec Obéline Bouillon. 

 Luce (1874-1957) fille de Cyriaque et sa 2e épouse Obéline Bouillon, 
  mariée en 1898 à St-Anaclet à Fortunat St-Pierre (Alexis) 

 Nazaire (1876-1953) né à St-Anaclet et décédé à St-Octave-de-Métis, 
  marié en 1895 à St-Germain à Odile Raymond (1866-1945, fille d’Éleuthère) 

Vers 1899, Nazaire Bégin quitte St-Anaclet pour établir sa famille à Grand-Métis. Il est 
maire de St-Octave-de-Métis de 1923 à 1935. À la fin des années 1920, il tente sans 
succès de se faire élire député du comté fédéral de Matane. 

 Horace (1880-1972) marié en 1901 à St-Germain à Rose-Anna Canuel (Jean-Bte) 
  Sept enfants naissent à St-Anaclet puis la famille déménage à Rimouski en 1913. 

  Nazaire (1902-1981) homonyme de son oncle Nazaire, neveu du « cardinal Bégin », 
   marié en 1936 à Baie-des-Sables à Germaine Dubé (Arthur) 

  Cléophas Bégin (1905-1987) marié en 1943 à Ste-Luce à Laurette Beaulieu (Joseph) 

Dans les années 1950 et 1960, Cléophas Bégin est vendeur itinérant dans la région de 
Rimouski. En 1964, à l’occasion de l’inauguration de la nouvelle église de St-Robert, 
Cléophas et son épouse Laurette Beaulieu (1912-2003, originaire de Ste-Luce) 
reçoivent la Croix de St-Germain du mérite diocésain. Gertrude Bégin, sœur de 
Cléophas, reçoit le même honneur en 1973. Et Thérèse Beaulieu, sœur de Laurette, 
reçoit également cette distinction en 2017. 

  Régina (1907-2007) mariée en 1928 à St-Germain à Samuel Roy (Samuel) 

  Gertrude (1913-1996) mariée en 1935 à St-Germain à Odilon Bellavance 

  Justine (1903-1995), Adélia (1906-1937), 
  Luce ( ?- ?) homonyme, religieuse Petites-Sœurs de la Ste-Famille, vœux en 1942, 
  Rose-de-Lima (1910-2000) religieuse Srs de la Charité, vœux en 1952, Valérie (1920-1933) 
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Louis-Nazaire Bégin (1840-1925) fils de Charles père et Luce Paradis, 
 né à Lévis, 6e d’une famille de 10 enfants, 
 ordonné prêtre à Rome en 1865, principal de l’école Normale Laval (Québec), 
 évêque de Chicoutimi en 1888, archevêque de Québec de 1898 à sa mort en 1925, 

 nommé cardinal en 1914 lors d'une cérémonie qui se déroule à Rome 

Louis-Nazaire Bégin est un ecclésiastique dogmatique, flamboyant et parfois controversé. En 1866, 
il obtient un doctorat en droit canonique à Rome puis il étudie et séjourne en Autriche, en Palestine 
et en Égypte. Membre fondateur de la Société royale du Canada en 1882, il est un membre en vue du 
clergé canadien pendant des décennies. L-N Bégin ne se gêne pas pour dicter, voire imposer des 
lignes de conduite à ses ouailles. Ainsi, à l'occasion d'une visite de l'actrice française Sarah 
Bernhardt dite la « divine Sarah Bernhardt » (1844-1923) à Québec en 1905, il demande aux citadins 
de ne pas aller à la représentation théâtrale qu'elle devait donner. Nazaire lutte contre l’exode rural et 
fonde des journaux catholiques dont L’Action sociale catholique en 1908. Il publie des ouvrages 
comme La primauté et l’infaillibilité des souverains pontifes (1873). Ce texte fait suite au dogme sur 
l’infaillibilité des papes promulgué en 1870 par le pape Pie IX lors du concile Vatican I. 
Louis-Nazaire Bégin a également publié Éloge de Saint Thomas (1875), Chronologie de l’histoire du 
Canada (1886) et La Société de tempérance de la Croix Noire (1917). Le rayonnement du cardinal 
Bégin, comme on l’appelle alors, déborde du cadre religieux. En 1918, avant la fin de la 1e guerre 
mondiale (1914-18), il encourage la conscription envoyant des soldats québécois combattre contre 
leur gré en Europe pour affronter l'Allemagne, ce qui provoque des remous dans la population et lui 
vaudra la désapprobation de son clergé. Il décède à Québec à 85 ans. Il est inhumé dans la crypte de 
la basilique-cathédrale de Notre-Dame-de-Québec. 

Adapté du site http://www.biographi.ca/fr/bio/begin_louis_nazaire_15F.html 
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